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Noémie ÉTIENNE

LA RESTAURATION DES PEINTURES  
À PARIS (1750-1815)
PRATIQUES ET DISCOURS

SUR LA MATÉRIALITÉ DES ŒUVRES D’ART

Secrète ou spectaculaire, la restauration des peintures est une activité qui 
fascine et soulève parfois la controverse. Peut-on ressusciter une œuvre ? Qui 
sont les restaurateurs, d’habiles artisans ou d’infaillibles professionnels ? Et à 
qui profitent les interventions ? Ces questions se posent dès la deuxième moitié 
du XVIIIe siècle en Europe. 
À partir de 1750, la « transposition » des tableaux, pratiquée à Paris par Robert 
Picault et la veuve Godefroid, fait naître des interrogations à la fois sociales, 
techniques et philosophiques. Mais l’activité prend aussi une dimension politique. 
Dans les années 1800, les peintures annexées en Belgique, en Allemagne ou en 
Italie, telle la Madone de Foligno de Raphaël, seront transportées dans l’actuel 
musée du Louvre et restaurées en grande pompe. La matérialité des œuvres 
devient un sujet de discussion majeur, étudié ici par un biais inédit : les pratiques 
et les débats qui s’y rapportent. 
En restituant avec précision une période essentielle de l’histoire de la restauration, 
ce livre ouvre de nouvelles perspectives pour la recherche en histoire de l’art et 
souligne que les œuvres sont perpétuellement transformées et instables. Chaque 
modification invite à redéfinir ce qu’est un tableau, au gré des époques et des 
pays. L’activité de restauration s’apparente alors à une forme de réception mais 
aussi de recréation des peintures, dans laquelle le geste est inséparable de la 
pensée, et la pratique de la théorie.

Noémie Étienne est docteure en histoire de l’art, diplômée des universités de Genève et 
de Paris 1 Panthéon-Sorbonne. Elle est actuellement chercheuse invitée à l’université de 
Columbia à New York et boursière du Fonds national suisse pour la recherche scientifique. 

En couverture : Paolo Calliari dit Véronèse, La mise au tombeau, huile sur toile, 91 x 54 cm, 
Genève, MAH [Inv. 1825-3], anciennement rentoilé par François-Toussaint Hacquin, ici en cours  

de restauration (A. Asperti). © Atelier de conservation-restauration de peinture, MAH.
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Les corps qui manquent. Mannequins et objets 
anthropologiques à New York autour de 1900
Noémie Étienne

« Il y a à New York un lieu magique où les rêves de l’enfance se sont donné
rendez-vous ; où des troncs séculaires chantent et parlent ; où des objets indé-
finissables guettent le visiteur avec l’anxieuse fixité des visages ; où des ani-
maux d’une gentillesse surhumaine joignent comme des mains leurs petites
pattes, priant pour le privilège de construire à l’élu le palais du castor, de lui
servir de guide au royaume des phoques, ou de lui enseigner dans un baiser
mystique le langage de la grenouille ou celui du martin-pêcheur. Ce lieu,
auquel des méthodes muséographiques désuètes, mais singulièrement effi-
caces, confèrent les prestiges supplémentaires du clair-obscur des cavernes et
du croulant entassement des trésors perdus, […] c’est la vaste salle du rez-
de-chaussée consacrée aux tribus indiennes de la côte nord du Pacifique qui
va depuis l’Alaska jusqu’à la Colombie britannique. »
Claude Lévi-Strauss, La Voie des masques, 1976

« Ensuite, on défilait devant cette longue pirogue, à peu près aussi longue que
trois Cadillac mises bout à bout, avec dedans une vingtaine d’Indiens,
quelques-uns qui pagayaient, d’autres qui se contentaient de prendre des airs
de durs, et tous le visage barbouillé de peintures de guerre. Il y avait à l’arrière
du canot un type très impressionnant qui portait un masque. C’était le sorcier.
Il me donnait la chair de poule mais je l’aimais bien quand même. […] Ensuite,
on longeait une grande vitrine avec dedans des Indiens qui frottaient des
bâtons l’un contre l’autre pour faire du feu et une squaw tissant une couver-
ture. Cette squaw tissant la couverture était courbée sur son ouvrage et on
voyait ses seins et tout. On s’en mettait plein les mirettes, même les filles
qu’étaient que des gamines avec pas plus de seins que les garçons. Enfin, juste
à l’entrée de l’auditorium, tout près de la porte, y avait l’esquimau. Il était
assis au bord d’un trou dans un lac gelé et il pêchait. On voyait déjà au bord
du trou deux poissons qu’il avait attrapés. Ouah, ce musée était plein de
vitrines. »
Salinger, L’Attrape-cœurs, 1951

Fig. 1 : North West Coast Hall, 
New York, American Museum of Natural History, avant 1908, 
Neg. n° 384. © AMNH.
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A Rare Word in the 18th Century
Diderot and d’Alembert, Encyclopédie, vol.6. (1756) p. 274 and vol. 17 (1765), p. 77.
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Exoticisation
How was non-western material culture mediated?

How was the exotic produced?
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